



« BORDEAUX2008 »


Cinquante deux gamins avec cinq accompagnateurs et trente trois « Bousicou » accèdent enfin à l’entrée du stade Chaban Delmas. 

Le ciel est menaçant mais il ne pleut pas. 

Deux motards de la gendarmerie s’approchent et très aimablement ils proposent à nos chauffeurs de les conduire à l’emplacement réservé aux cars. 

Les nuages libèrent un flot violent et l’averse redoutée est impressionnante. Même si la pluie diminue rapidement d’intensité il faudra des parapluies, des bonnets, capuches et autres protections pour affronter à pied le trajet jusqu’aux gradins. 

L’ambiance est chaude à coté des supporters inconditionnels et nos jeunes avec les écoles de foot de Varetz, Malemort et Argentat qui nous entourent, font honneur aux bordelais avec des encouragements nourris. 

La deuxième mi-temps avec les deux buts de Cavenaghi est plus passionnante même conclue par la frappe victorieuse de Sorbon. C’est déjà fini, quatre vingt dix minutes sans pluie et un rayon de soleil à la sortie, nous ne sommes pas malheureux. 

Le retour sera mouvementé et il faudra associer toutes les forces vives pour déplacer des voitures bien mal garées. 

Le casse-croûte, sur l’aire des « Colombières » à vingt-deux heures trente, est plutôt joyeux, le rôti, les six œufs de Jean Pierre, le fromage avec un petit Saint Emilion grand cru de 2001, que du bonheur.

Mais j’avais oublié le Saint Emilion. Après le départ lubersacois et un petit arrêt « sandwich » à 13h30, les jeunes de l’EdF ont rejoint Bordeaux pour une visite guidée de la ville. Les « moins jeunes » avaient prévu une halte à Libourne, au Château GUEYROSSE dans le Saint Emilion. Ils ont vu, ils ont entendu, ils ont goûté et ils ont transporté qui du Chante Alouette, qui du Château Gueyrosse dont trois bouteilles, généreusement offertes par nos chauffeurs, ont trouvé buveurs, justement à l’aire des « Colombières ». 

Et c’est ainsi qu’à une heure trente au champ de foire, lundi 14 avril, les parents ont retrouvé des enfants endormis, bercés par les « bordelais, bordelais, bordelais, … ».

Au fait le prochain, c’est Caen ? , pardon … Quand ? 

